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C'est en substance ce qui
ressort de la toute pre-
mière tournée politique du
ministre d'Etat Francis Nkea,
dans le département du
Haut-Ntem dont il est origi-
naire. Un engagement po-
pulaire synonyme de
soutien à la politique du
chef de l'Etat, Ali Bongo On-
dimba.

DIRE que les Minvouloisont manifesté une adhé-sion massive pour le dia-logue prôné par leprésident de la Répu-blique, Ali Bongo On-dimba, après deslendemains électorauxdouloureux connus à l'is-sue de la Présidentielle du27 août dernier, et mar-qués par des violences etautres pillages, serait uneuphémisme. D'autantque partout où le ministre

d'Etat chargé du Dialoguepolitique, Me FrancisNkéa, est passé, les uns etles autres se sont dit favo-rables à la tenue de ceconclave, dont le but prin-cipal est de réconcilier lesGabonais de tous bords.A la tête d'une importantedélégation, dans laquellese trouvait également legouverneur de la provincedu Woleu-Ntem, Jean Gus-tave Meviane m'Obiang, le

membre du gouverne-ment a livré un messaged'espoir. Non sans prônerl'apaisement. D'où sonappel au dépassement desoi, pour mettre un termeaux clivages : « Je suis venu
vous dire que l'élection
présidentielle est déjà finie
et que le candidat Ali
Bongo Ondimba, déclaré
vainqueur par la Cour
constitutionnelle, a même
déjà prêté serment. Tous

ceux qui viendront vous
dire le contraire vont à
l'encontre du développe-
ment du pays, qui a besoin
de tous ses fils et filles pour
se construire», a déclaré lemembre du gouverne-ment. Il a promis deconcentrer toute sonénergie pour la réussite decette grande rencontrenationale, qui réunira au-tour d'une même tabletoutes les sensibilités po-

litiques, y compris la so-ciété civile et devra traiterdes problèmes d'ordre po-litique, économique et so-cial.De Meleme à Mbass, enpassant par le district deBolossoville, les villagesMoumou, Essone Be-kuegne, Centre-ville,Akok, Nkouna Nzock, etc.,la mobilisation et la fer-veur étaient les mêmes.Un accueil délirant était

réservé au "digne fils" duterroir, premier dans ledépartement à être promuau rang de "ministre
d'Etat". Aussi, les popula-tions dans leur ensemble,ont-elles témoigné leur re-connaissance au chef del'Etat et au Premier minis-tre, Emmanuel IssozeNgondet, pour cette hautemarque de confiance ac-cordée au département duHaut-Ntem, à travers cettepromotion historique. « Nous nous sentons hono-
rés par cette haute distinc-
tion», pouvait-onentendre à chaque étape.La phrase "Nous disons oui
au dialogue politique" aété entendue partout.Il n'en fallait pas plus pourque l'hôte des habitantsdu Haut Ntem lance unappel à la mobilisation detoutes les intelligences, enapportant des proposi-tions pouvant permettred'aboutir au renforcementde la paix et à la stabilitésociale du pays.

" Minvoul dit oui au dialogue politique "
Woleu-Ntem/Minvoul/Tournée politique du ministre d'Etat Francis Nkea
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Accueil délirant au village Nkouna Nzock.
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Le gouverneur Jean-Gustave Meviane m'Obiang (extrême gauche), et le député du 1er siège, François Ango
Ntoutoume, à droite, ont accompagné le membre du gouvernement. Photo de droite : Le ministre d'Etat Nkéa

reçoit ici les bénédictions d'un notable à Bolossoville.
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Me Francis Nkéa intervenant dans 
un village du canton Sud.
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Photo de famille avec les auxiliaires de 
commandement devant le Conseil départemental.
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Le chef-lieu de la Lolo-
Bouenguidi et ses environs
sont restés dans la pénom-
bre pendant plusieurs jours,
en raison des désagré-
ments causés sur le réseau
de distribution électrique
par des corps étrangers.
Victimes collatérales de
cette situation désagréa-
ble, les ménages ont subi
des pertes de toutes sortes
: appareils électroména-
gers et provisions alimen-
taires.

LA ville de Koula-Moutou aconnu, dernièrement, unesérie de délestages qui aplongé, trois jours durant,les deux arrondissementsde la commune dans lenoir. Ces coupures de cou-rant intempestives ont étéd'une ampleur telle que lacité est restée sans lu-mière, des jours durant.Pendant ce temps, les mé-nages ont dû avoir recoursà la bougie, à défaut de re-venir à la bonne vieillelampe tempête. D'autresfoyers, plus nantis, ont misà contribution des groupes

électrogènes.Ces coupures d'électricitéont contraint l’activitécommerciale et adminis-trative à tourner au ralenti.C’est le cas des hôpitaux,des délégations provin-ciales des administrationspubliques, parapubliqueset des autres secteurs d’ac-tivités. Dans les quartiers, les po-pulations ne savaient plusà quel saint se vouer, leursappareils électroménagers(appareil de musique,écran plasma, congélateur,ventilateur) ayant pris uncoup du fait de cette situa-

tion, de même que des den-rées alimentaires qui se re-trouvaient en étatdécomposition, fauted’électricité. « C’est toute la
popote du mois qui est à
jeter à la poubelle. On ne
sait pas comment ferons-
nous après», fera observerM. Mavindji, l'une des vic-times.
SITUATION DIFFICILE• Denombreuses sources attri-buent ces délestages aux in-tempéries et leursconséquences. En effet, desarbres déracinés parl’orage seraient tombés surles câbles électriques, sur le

réseau traversant le dépar-tement de la Lombo-Bouenguidi, qui alimente lacommune de Koula-Mou-tou en électricité. Du coup,le chef-lieu de province etcertains regroupements devillages du département dela Lombo-Bouenguidi(Pana), jusqu’à Bakoumba,dans le Haut-Ogooué, enpassant par Dienga, ont étéprivés de courant. L’intervention du servicetechnique de la SEEG a per-mis par la suite l’alimenta-tion de la ville en électricité,à partir d’un programme derotations par quartier ou

par zone, tout en priorisantles structures médicales.Mais malgré ces efforts, onétait difficilement en phaseavec les attentes des popu-lations, qui espéraient unrapide retour à la normale. Des dysfonctionnementsont également été observés.En effet, les quartiers ali-mentés dans la journée dejeudi, étaient à nouveausans électricité vendredi,samedi, voire dimanche, letemps qu’on fasse le tourdes 59 postes concernéspar les délestages : notam-ment de l’immeuble desprofesseurs (face au lycée

d’Etat) au lycée scientifiquePaul Kouya, en passant parle commissariat de police,la résidence du gouverneurde province, la nouvelleprésidence de la Répu-blique, le camp de gendar-merie, l’hôpital PaulMoukambi, l’aéroport, etc. Aujourd'hui, cette situationfort désagréable s'est consi-dérablement améliorée.Toutefois, les populationsredoutent de nouvellescoupures, la météo risquantde se dégrader considéra-blement, la grande saisondes pluies étant touteproche.

Trois jours sans électricité
Ogooué-Lolo/Commune de Koula-Moutou/Délestages

Claude-Médard MINKO
Koula-Moutou/Gabon

De nombreuses familles ont perdu leurs vivres 
du mois, faute d’électricité.
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Le programme mis en
place par la SEEG pour
remédier à la situation.
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Le siège de la SEEG de Koula-Moutou.
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